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A la demande d'un certain nombre d'ama-
eurs, noua publions aajourdTiui et neas eo«-
inuerona de publirr la lUte des prix rempor-
a-Oaas Isa sjajçoor» qutdoivajit avoir lieu 
« 4 i t o ^ 2 A « R « W a i s « i , eaare lea diffé-
nte«*^ocieTes coroalhOpITtles de rtoubatx. 
Plus de quarante de • es soc*éa>» au» soixante-

Ix ou soixante-quinze qui existent en tout. 
Mit réunies en dans t>>.jeratioo* don» l'une 
rend euom des Féléraiian, dea Amis R u i i s» 
(,a sun fiMca irasta/ninet d« VEloUf, ru* du 
oliegejeVAbMApeïstée «Fédération cotvm-
ophi te rtnibalsleûne » a s6n siège près de 
li I linlislIUI « r i r « i 
Piayiaajaa, tOHlee 4au* ont concouru, la 

aremièra aur SUlajat, ]a,,eeconde sur Oeil. 
Nous enregistrons d'abord le réau tat du 

encours de St-Ju-t, espérant mentionne* de-
ara celui du oonouurs de Cre.l. 
Lâcher a 0 heures do marin. 276 pigeons, 

erops favorable. 414 U repartis, en 3i prix 
_ e 3B fr., 30 fr U5 fr., deui de 2 > fe., deux 

e 18 fr , dnq de iS fr., trois de 12 fr., quatre 
e 10 fr., quatre de 8 (p., trois de 7 fr., quatre 
• * fr. et les quatre derniers-de 4 fr. 

( Voies a— a» h., aasas |'iadieati«a de l'heure 
u retour, la ao*n de la société particulière 
o ' ' Vont fait partie) le 
olombophile laûranéme 
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Pigeon ma* 

Marsy. 

Haeearouck 

Degraeve. 
Ducat teau. * 
Grenier. 
Seleneiar. 
MarsT. 

*wi 
Mars/. * 
Marsj. % 
Salembiçr, 
Daeesleau. 
Marsy. 

1/2 Pigeon d'or, 

Oeluortè 
D-hondt. 

Desro us-
seaux. 

Haiebrouck 
Draoux. 
Marelle 
Salembier. 

34 
jlJVT Î8 Petite vitesse, 

~©aj la Toit tes prix ont été enlelé en 13 mi
nutée»!/», deux heures 3/4 après le lâcher. Peu 
da. alj i in» sont perdus graceà Pétat excep-

rÉDaaavriON pas *ifreV4t*t7»Tis. 
organisé par la Société 

le Pigeon d'or, 
la Petite Vitesse. 
l'Espérance. 
l'Hirondelle. 
la Femelle Blanche. 
VEp<T»ie». 
la Pigeon Bleu. 
l'Abattoir, 
le Papillon d Or. 
l'Eclair, 

s «ept, » » 
CONCOURS GÉNÉRAUX;, 

lerault, 9 Juillet ; mise fr. 3-20, par 
rVJO. c_n«wrXt. 

:TLE ROUBAISIBNKB. 
organisa pa/la S» léto 

ytjj«a>ni. 
jetm d'Argent, 

la Fùudroyaaie. 
Colombe. 
lion et Progrès. 

» le Vieox Voyageur. 
» la Redoutable 
» Trois Pigeons bleus. 
a laPoanasa 
» U Po île hiroadelle. 
» la VeUigiur. 
» la Colombe d'or. 
» la Rapide. 
» le Pigeon bleu. 
* 1» Nouvelle «luaaee. 
» le Pigeon jaboté. 
» lea nouveaux amateurs. 

^ CONCOURS OÉÎVRKATrX. 
Paris, 5 juin ; fr. 2 par pigeon,t'r 1-7» pour 

prix et 25 c. pour frais. 
ÇhantUly, 1 aojU ; fà ._ , . 

^ora^rlomiTTseptenibre ; id. 
WATTREUJS. — Société U Vapeur: Creil, 

4 juin, prix d'honneur, UN JOLI CARTBI.I misa 
fr. 1-40, dont 40 et pour frais. 
it i>r>i»y»» u ii — -

Faits Divers 
— Le consei l municipal d'Evreux, sur 

U proposition d'un de s e s m e m b r e s . 
Tient de décider, à l 'unanimité de m e m 
bres présents , moins une vo ix , d e faire 
disparaître des murs de l'hôtel de vil le 
deux plaques sur l esque l les était écrit 
l e n o m de Napoléon III. 

— La commiss ion chargée du c l a s s e 
ment des plans présentés pour l 'é tabl i s 
s ement de l 'Exposition universel le de 
1*78, s e réunit pour la premiers} 'o is 
aujourd'hui mardi, afin de c o m m e n c e r 
as?» travail. La l iste des lauréats pourra 
• i r e connue avant la fin de cette s e m a i 
ne . Dès Cette époque , la e o m m i s s i e n s u 
périeure s er t c o n v o q a é e afin d'arrêter 
l e s réglemente, lea condit ions financières 
• t au très de l 'entreprise. C'est s eu lement 
lorsque le projet d'ensemble sera e n t i è 
rement terminé, que la Chambré des 
députés aura a se prononcer. 

— La commiss ion des beaux-arts a 
décidé dit on , qu'une s o m m e de 8(1,000 
francs permit e m p l o y é e ce t te année à 
l'eneouraajernent de la sculpture , pour 
des œ a v r e s e x p o s é e s ou pour diverses 
commandes . 

* - U'Umvtrt annonce qne l'asTafre «U 
l 'hospice de Sa fré s'est terminé par une 
VmiisnreiBn entra la diaoèaa e t la m u n i -
«tpal iU. 

— O i se souvient de l'aventure de M. 
f o r t u n é Hoiistan, le libraire de Varsail-

Ï« , qui , dans les tribunes de la Cham-
re, le jour de la reprise de la s e s s i o n , 

j#TOlu«aNan*0aanlV au nom P i e u et de 
Jeanne d'Arc. 

ai. Portuné Roustan avait été traité 
da Ion- (1 écrit au Pays pour protester 
contre cet te imputation. Il n'est paa fou, 
a u contraire. <> i» . u, «m daignant le 

) * graUfier d a n o m 4 a pnj.pëéti». «aa lg»* 
i * sa profonde indignité , lui a i m p o s é la-
f » miss ion de proclamer Napo léon IV » 

i
(qu'il appelle maiutenaut ï . . . , o n ne 
sait pas pourquoi) « en son n o m et en* 
» celui de Jeanne d'Arc. » il a obéi , 
et il affirme « plus q u e jamais avoir 
rée l lement prophét isé . » 2?» orrvtK avor
tant I 

— L e Rappel a n n o n c e q u e M. A . Bou-
i dier, secrétaire de l 'associat ion des o u -

I vrier^ méglsaiers réunis , a é té mis hier 
e n arrestation. M. Boudier avait été 
condamné par c o n t u m a c e à la dépor ta 
tion dans une ence inte fortifiée. Le Rap

pel ajoute qu'on a saisi chez M. Boudier ' 
l e s papiers du couaiie de l 'é lect ion d e • 

, M. Habay , candidat ouvrier dans le 13e { 
- arrondissement , ainsi que la liste d e s '\ 
: personnes qui avaient souscri t pour les ] 
i frais de cet te é lect ion . 

— On annonce la mort de M. E. de j 
River ieulx , ancien député du Finistère 

j à l 'assemblée nationale de 1848 , o ù il 
s i égea dans les rangs de la droite . 

V A M A N I E D U S U I C I D E A B E R L I N . 

Presque chaque jour la pol ice de Berlin 
constate un grand nombre de su ic ides , 
et lea journaux sont remplis de détai ls 
sur c e s tristes inc ident s . L'autre jour , 
par exemple , le Wouvean Tagblatt de 
Berlin a reçu u n e lettre ainsi conçue : 

Berl in, 14 m a i . 1 8 7 6 . 
Monsieur l e rédacteur, 

Ptrnr évi ter que de faux bruits circu
lent «u sujet de m a mort , qui va arriver 
aujourd'hui m ê m e , e t a t tendu que Mme 
Ochnte, ma tante qui demeure rue **"% 7, 
premier é tage , est votre a b o n d o n n é e , je 
v o u s prie de vouloir b ien insérer l 'an-
a e s c * suivante : 

• Le menuis ier Otto W i l h e l m Funk , 
e x - c a n o n n i e r d a n s l'artillerie de la g a r i e 
tara de la guerre de 187 u-7 l , ayant par
ticipé aux opérations de Sstrasbourg, la 
Père et Paris , fatigué de la v i e et réduit 
a la misère par sui te du chômage qui 
sévi t actuel lement , s'est -aujourd'hui 
donné la mort après mûre réf lexion. 

» Signé : Orro "WIIHELM F U N K . » 

O N M Y S T É R I E U X E M P O I S O N N E M E N T . 

Depuis près de trois s e m a i n e s , la presse 
anglaise s 'occupe d'un fait encore inex
pliqué e t c o n n u dans le publ ic s o u s le 
nom de « mystère d e B a l h a m » . Le 18 
avril dernier, un des avoca t s l e s p lus 
dist ingués du barreau d e Lond-es , marié 
depuis s ix mo i s s eu lement , M. Charles 
Bravo, qu.ttait la capitale pour se ren
dre, aveo sa femme, à la c a m p a g n e , 
près de Balharn, où il occupai t u n e vi l la 
appelée the Priory. 

A peine arrivé, il lit un tour de pro
menade a cheval ; le repas eut l ieu e n 
su i te , M. Charles Bravo était aussi gai 
qu'à l'ordinaire. Tout à coup , vers m i 
nuit , on l 'entendit appeler au secours . 
Mme Cox, la f emme de charge, qui a c 
courut la première, l e trouva é tendu sur 
un caaapé , s e tordant e n proie à des 
douleurs atroces . Elle lui frotta la p o i 
trine avec de l'eau chaude ; puis , en 
a^é-eoce de tout* la famil le , e l le déclara 
qu'avant de perdre conna i s sance , M. 
Bravo avait dit s'être empoi sonné ou 
avoir pris du chloroforme, f i a i s ce der
nier 
après , nia formel lement avoir tenu ce 
prouos . 

Sir 'William Gull, l es docteurs Moore, 
Johnson et une autre sommité médi 
cale de L o n d r e s appelés en toute hâte , { 
reconnurent que les syinptQmes é ta ient j 
duH à a n po i son v io lent , et qu'il n'y ' 
avait plus d'espoir. Le malade expirait , 
en etr>t, le 21 avril, aprè* d'intolérables j 
souffrances. 

L'autopsie révéla la présence d 'ant i 
moine dans tous les v i s cère s , e t l 'un 
des chimis tes assura que c'était là u n j 
peioon auquel l es suic idés avaient rare- ! 
men1. recours , mais dont se servaient ! 
souvent les criminels pour empoisonner 
toarre v iat i—ss . L 'eaque l s s * teraaiM < 
subi tement et l'affaire fut étouffée. Mais 
aujourd'hui les amis e t co l l ègues du 
j eune avocat s'en sont é m u s e t ont 
adressé, au ministre de l ' intérieur une 
pét i t ion pour obtenir que l 'enquête so i t 
rouverte . i 

M"* Bravo était v e u v e du capitaine 
aux gardes Ricardo lorsqu'el le épousa 
M. Bravo. Son n o m de famille est Cam-
bel l ; son père lui a la i s sé u n e fortune 
cons idérable ,amassée en Australie. Après 
son divorce avec M. Ricardo. e l le avait 
pris Mm* Cox c o m m e femme de charge. 

Quant à M Bravo, dont la fortune est 
également fort be l le , c'était u n avocat 
de talent, possédant une c l ientè le i m 
portante et auquel on n e connaissa i t pas 
d'ennemis . 

Sa femme et lui v ivaient dans la mei l 
leure inte l l igence . Tout porte d o n c à 
croire qu'il n'y a pas e u de su ic ide . 

Les journal de Londres annoncent q u e 
M"" Bravo offre 500 l iv . st . (12 ,500 fr.) 
de récompense à la personne qui décou
vrira quel le main cr iminel le a remis 
l 'antimoine à son mari . 

— M. le gouverneur général de l 'Al
gérie v ient de décerner un fusil d'hon-
neur,àl ' indigène Si el-MoufokN;iït S a U h , 
du vi l lage de Tirih B o u - K s a s , des B e a i -
Fl ik, surnommé a v e c raison le Tuew de 
panthères, car déjà 42 de c e s redouta
b l e s carnassiers sont tombés s o u s eas 
e o u p s . Jamais , du res te , le proverbe 
« Tel père, tel fils » n'a été mieux just i 
fié; le Mobacher nous apprend, en effet, 
que Si-ei-Muufok appartient à u n e f a 
mil le de marabouts qui s'est pour ainsi 
dire v o u é e à la chasse de c e s grands 
fauves . Son père , S i -Mohamed, s'était 

L « n t s y s t f qa' i l emploie dans eatte 
chasse dangereuse sont fort s imples : 
aussitôt qu une panthère est s i , •< iéa 
dans le pays , il se met à la t< cherche 
da rVudreii qu'elle fréquente : il attache 
u u e chèvre dans la clairière la pius v o i 
s ine; il se bloitit dans une broussai l le 
assez épaiss» pour l e cacher, et là, sou 
fusil dirigé vers le point où est at tachée 
la chèvre qui doit servir d'appât , il 
at tend. 

La panthère, attirée par l^s bê lements 
de i'.tuimil effrayé du rôle qu'on lui fait 
jouer, bondit sur sa proie, et au moment 
où elle s'apprête à la dévorer, le chasseur 
lui envoie une bal le qui , paraît i l , n'a 
jamais manqué son but . La panthère 
tombe l ep lus souvent foudroyée; parfois, 
mortel lement b l e s sée , e l le se traîne pour 
aller expirer à quelque distano-r, mais 
j-im us aucune n'a- conservé assez de 
force pour se jeter sur le chasseur . 

Si Bl-Moufok n'a éaSM jamais é té 
b l e s s é , p lus heureux e n ce la que son 
père Si Mohamed qui, a t taqué , un jour 
par u n e panthère , reçut au coude et à 
la main droite des b lessures qui a m e n è 
rent la perte du pouce et d e l ' iudex. 

Notre chasseur a un j e u n e frère n o m 
mé S i - S . ï 1, qui n'a encore tué que trois 
panlhfcres; mais toa l porte à croire qu'il 
marchera, lut auss i , sur l e s traces de 
son père et de son a îaé . 

Si El-Moufok es t u n h o m m e d'une 
quarantaine d'années ,d'une taille m o y e n 
n e , et qui n 'annonce pas une grande vi
gueur. A voir sa phys ionomie douce et 
sympath ique , on ne devinerait jamais 
qu'on a devant so i u n si redoutable e n 
nemi des féroces habi tants de n o s fo
rêts a lgériennes; s e s manières sont s i m 
ples , et H ue lui arrive jamais de parler 
de ses explo i t s c y n é g é t i q u e s , si on n e 
l'interroge paa. Il se l ivre pais ib lement 
au c o m m e n t e , et il n e redevient chas
seur que lorsque s e s corel igionnaires 
recourent à lui pour les débarrasser des 
hôtes dangereux qui ,par interval le , v ien
nent prélever la dîme sur leurs trou
peaux . 

On conçoi t de quel le considérat ion 
doit jouir un h o m m e c o m m e lui dans un 
pays b o i s é , où les panthères ont élu 
domici le d'une manière presque perma
nente; il e s t a imé et c h o y é par tout le 
m o n d e , et les cadeaux qu'il reçoit en 
récompense de s e s s erv ices sont la prin
cipale source de l 'a isance dont il jouit 
aujourd'hui. 

Nouvelles du soir 
On u o u j écrit de Paris , le 23 mai 1876 : 
« Neuf sénateurs républ icains s e u l e -

m e n t ont voté hier pour la proposi t ion 
d'amoist ie générale ce sont : MM. Victor 
Hugo , Peyrat , Crémieux , Corbon, 
Schoei -her, Tolain, Feroni l lat , Pomel 
et L e l è v r e (d'Alger).» 

L Î XIX* Siècle publ ie u n e let tre de 
plusieurs é tudiants qui ass i s ta ient au 
bai.'jn -t des étudiants , samedi soir . Les 
sign.it lires de la lettre disant qu' i l s s e 
sont retirés en protestant su iv i s de tous 
les dé légués de la prov ince , lorsqu'un 
orateur eut prononcé ce t te phrase an t i 
patriotique : « Tendons une main bienvei l -

r e v e n u ^ l u i ^ q u e l q u e s heures j i a n t e pardessus l e s ruines de Strasbourg 
à nos frères de Berl in. » 

Le XIX' Siècle ajoute qu'une autre 
protei-t u iou se prépare s ignée par 5 ou 
600 é tudiants . 

La République française et le Rappel 
annoncent déjà qu'il y a des protes ta 
t ions graves contre l 'é lect ion de M. 
Malartre. 

Pet i te b o u r s e d u b o u l e v a r d : 
E m p r u n t , 1 0 5 . 4 2 . 
T u r c , 1 2 . 2 0 . 

DÉPÊCHES TE LE OR A PHIQ&ES 
Paris, 22 mai, S heures 35, s. 

Lb P u y . — Après vérificaiion G u y o t -
Montpayroux a é té é lu a v e c 20 vo ix de 
uhi» rjue la majorité a b s o l u e ? v o t a n t s , 
i i m; 1. •<..•! >rité abso lue , 7031 ; Mont-
j.ayi inx, 7051 ; Miramon, 4981 ; J o u v e , 
2 0 2 9 . 

Bruxelles, 22 mai . — (Elections p r o 
vincia les) . — Les l ibéraux l 'emportent 
à Anvers et à N ive l l e s , vi l les qui étaient 
représentées par l e s c lér icaux. Ceci fait 
prévoir pour les é lec t ions lég is lat ives du 
4 ju in une victoire pour les l ibéraux, 
victoire qui entraînerait la ohûte du c a 
binet clérical . 

Londres, 22 mai. — Chambre êtes 
Communes. — M. Disraeli répondant à 
M. Campbell , déclare que l'Angleterre 
n e pouvait pas concourir aux propos i 
t ions des puissances du Nord, auxque l l e s 
la France et l'Italie ont adhéré. Il croit 
que les proposit ions n'ont pas encore été 
formel lement c o m m u n i q u é e s à la Porte . 
La publicat ion des docum ents es t d o n c 
imposs ib le . 

M. Disraeli répondant à M. Brooks , 
dit qu'il ne peut pas , pour le m o m e n t , 
recommander l 'amnistie peur les F é -
n ians . — U n e discuss ion animée a l i eu . 
P lus ieurs irlandais prolestent v i o l e m 
ment contre les déclarations de M. Dis 
raeli; l ' incident u'a pas de su i te . 

M. Disraeli , répondant à M. Hart ing-
ton, dit que la Chambre s'ajournera d a 
I " a u 8 juin pour l e s vacances de la 
Pentecô te . 

amener probab lement 1% p a i x ; m ê m e 
ce l te considération n'aurait certain e m e n t 
pas influencé U d é l e r m i n tion d a cab i 
net , néanmoins Lord Derby -n- paui 
donner les rai.-ous de la c o n t i n u e dé 
l'Angleterre si ce n'est en faisaiat cou-
nalire les propos i t ions de Ber l in , mais-
celà est iunpo s i b k , v u qu'el les n 'ont pas 
encore éiii présentées à la Port».», e t de 
plus , il est probable q u e l l e s s u b i r o n t 
quelques modifie t ions a v a n t d'filre pré
sentées . 

Wïlhélmshaftn, 22 mai- — L'escadre 
cuirassée al lemande a apparei l lé a u j o u r 
d'hui à 4 heures . Son départ a é t é sa lué 
par une salve d'artillerie. 

L'amiral Botseh est à bo< rd d a 
Kaiser. 

Madrid, M mai. — L ' e n s e m b l e du 
nouveau projet de c o n s t i t u t i o n sera 
approuvé demain. 

La rein Marie Christine de Bourbon 
e t art If A a l'Eseurial, el le entrera à 
Madrid dans la ,-oiree. 

Madrid, 22 mai.:— L.i ; , m v e ruetuent 
a accordé a u x carlistes un nouveau 
délai d'un mo i s , pour faire le urs sou
miss ions , ce délaii n e sera pas prorogé. 

Constantinople, 22 mai . — U n con
sei l extraordinaire des min i s tres a eu 
l ien aujourd'hui. 

de l'article, le rWlfat obtenu peut «ira ooa* 
sidéré c.immc siti.<ffii.snin. . 

Le» p i - payes ma mnt le courant des en-
che-es sa réMimciH comme suit : 
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Progrès Je n a n t o i r > a De.tu et Uen 
VA H T *-* * * « M * 1 I O tiers, sans cro

chets ni ressorti! et posés sans doulciurs. 
Bdouard VEHBRUGHE. DHNTISTB, breveté 
de S. M. le Roi des Beiges. 

Itoubaioc.rue de PEtpërance. S, Rou&aiac 
MAISON A PARIS 

<«, B o u l . T . r d P o l i i o n n l è r s 4 . 
NOTA. — Ces dentiers ont l'avauutge de ne 

pas emplir la bouche, ils ne nécessitent pas 
l'extraction des racines et viennent, soutenir 
des <ieDt» chancelantes. —Sucrés uaranti. 

A v i s ) d i v e r o 
MARSEILLE, 19 mai. 

Circulaire hebdomadaire de M° Cauno cour
tier de commerce. — Le cilme que nous si
gnalons depeis quelques semaines est. airivé 
en quelque sorte à l'état de pro-tration. Une 
baiss« sensmle ne sufiit pi is pour ramener 
1 « fabriq ie aux achats et la. spéculation ef
frayée u'ose pis se laisser tenter mVime par 
de ba* prix. C'est ainsi qu'ai débarq ueuient 
des nouvelles Uiues du M n-oc, sur 13'8ti b illes 
il n'a pu être vendu que S23 balles; même en 
cousentant à donn r les Mazagan en suint, 
balle quaPté, h fr, 60les S* kil.; soHi à un prix 
sensiblement inférieur au revient aVe la mar
chandise. 

Sur les lieux de p-oluction la baisse est 
beaucoup moins facile à obten r; et quoique 
les prix qui s'y pratiquent soient bien supé
rieurs à « .ut de la v nte les Arabes prêtèrent 
soi vent emporter leurs laines plutôt que de 
subir la biisse demandée. 

Nous inversons évidemment un moment de 
cri-e qui ne saurait durer longteaapg. C'est à 
noi impor ateurs à, savoir en protit t, à ce 
moment où la tonte cunwnence, pour opérer 
dans de bo ne- coadinoas. 

Le mouvement commercial de la -"îrrirna n 
résume comme suit) : 

1039 ballet vendues. 
063 » arrivées pour aotse place. 

Notre Stock s'élève a2239* eatkfcs. 
Voici le détail dts ventes de la iismmau : 

Balles 
O** Mazagan ;nouv. récolte) fr. «Alea 58 k. net. 

58 Heltlia Casablanca Pria seciet. 
kl. 

#ae fr. 130 — 

fins 

80 Urd'g ia 
72 Kassapbachi 

15 Andrinople 
106 Volo commune (nouv. récolte. 

56 Province Constant ne 
11 Tunis (nouvelle récolta) 
20 Alger 
40 Kabyle Constajntine 
44 nébris d'Alger 
48 Mani.; lavé» 
9i IV b is Maroc 

7 Sf.x lavée» 
46 Laines diverses 

fr. 87.30 
Cf. 140 — 
fr. 10o — 
fr. 80 — 
fr. 75 — 
fr. 72.50 
fr. 8o — 

Prix secret. 
fr. 1.35 la kil. 

fr. 2.50 à 2.-5 aet. 
fr. 2.10 net. 

fr. 3.10 
Divers prix 

;çi i s i 

S g â S î i S 

S'S*îS«8§ 

i l ississ 
11 

ik£££Sf! 
Les chiffres des Rivières et de l'Entre -Rios 

sont inconnus. 
HAVHB, 22 mai. 

Deux heures apr s-midv. — La semaine 
s ouvre avec des affaires insignifiantes pour 
les. otons, et la tend nce, naturellement, rçste 
en faveur des acheteurs. Le très ord N.-Or
léans se cote cependant encore fr 74 à 7o 
suivant q lalité. 

Les indignes se mainti»nnent en même 
position, suis rrand mouvement. On a coté 
aujourd'hui, une dizaine de caisses Bengale' 
dans la parité établie. 

Qvatre heures après-midi. — Notre mar
ché aux cotons se ferme presque aussi nul 
que ce matin. 

Les ventes notées jusqu'à quatre heures 
vont a peine, en somme, a 185 B., la totalité 
en provenances d'Amérique, disnonibles. 

A terme, on a fait du foui w»tat. N.-Orléans. 
sur sept, et oct., à fr. 72, et sur oct. seul, à 

Les cuirs o i t provoqué quelques affaires, 
snns changement dans les cours. Il s'est fan 
ainsi, aujourd'hui : 200 M.-Video sales verts 
salarieras, boeufs de 25 kil. en raie à fr 6: 
les 50 kil.; 800 Rio-Jai.eiro ditu, boe ifs à fr 
54; 837 dilo dito, vaches, à fr. 41-50; 3u0 Vai-
paraiso s .lés verts, bœufs légers, à fr. 54, et 
1,421 Lima dito, tœufs, à fr. 40. 

En laines, nous avons eu à noter seulement 
26 B. B.-Ayrè<, suint, à fr. 15-6 le kil. 

Les saindoux d'Améiique à bouche restent 
a peu près en mêm; po i ijn. L'on a réalise 
zs tiarçon- Wilcox. à livrer par steamer, à fr 
74 5) les :; i kil.. et 75 tierç. Harcher et Close 
disp., à fr. 73-50. 

Les coc ios se maintiennent généralement 
en bonne position. On vient de payer fr 52 
des 5 » kil., ent., pour f-9 sacs Haïti disp. 

Les calés sont calmes, sans changement. 
L'on vient de traiter, en eflet, au cours pré-
édent de fr. 92 par50 kil , ent., environ 500 

s. Hait' Gonaïves, s. livrer par st. Bavartn. 
Les dé hou h*!s de la huitaine expirée aujour
d'hui, ont at-eint 13,352 s. 141 fût*, suivant le 
résumé hebdomadaire de MM. Terny et Voi-
zard, cou tiers. 

Les suifs restent bien tenus. Nous avons eu 
à noter, aujourd'hui, 100 demi-pipes M.-
Video, saladeros. boeufs, à livrer, au cours 
établi de tr. 53 les' 50 kil. 

Pas d'aff tires eo bois de campêche. de gré 
à gré. — Aux enchères, il a é é adjugé, par 
contre. 10 ton. Haïti. Cap, ex-Fon/rérfe, à l'r 
« k»s 50 k i.. et fr. 2*5 ton. St-Msrc, ex Pére-
Ghaigneau. à fr. 7 37 1/2; le tout marchan
dise telle quel e. 

1059 balles. 
AKVERS.—Circulaire de MM. J. J. MELGBS, 

Courtiers 
(Secondesérie d'enchère» du 2 au 19mai 1876. 

Depuis mon imprimé du 13 du courant il a 
été 

Exposées dont Vendues 
b>IU3 balles laines de B.-A. 
19 ' 
H» 
242 

1 
230 

E. 11865 

de M.-V. 
d'Ent.-R. 
du Cap 
d'Aust. 
lav.etdiv. 

7344 balles 
1261 » 

1*1 a 
79 » 

1 » 
182 » 

Ens. 9092 

Les enchères ont continué pendant la der
nière semaine, sans variations notable-1, et 
clôturèrent ce soir avec fermeté, pour les bon
nes laines, aux prix établis à l'ouve ture. 
Quant aux qualités secondaires et défectueu
ses elles sont resté-s négligées. 

La quantité tôt le des laines offertes à cette 
série s'élève ainsi 1 : 
29,118 b. laines de B.-Ayres dont il fut adjugé 

Coors commercial» 4e U Bourse it Pari: 
du 22 mai . — 

Balle 4e c o i n T» B» 
M. coar»al 1» t a 
id. Juin 7 » M 

6 heures du soir 
id la.» m . 
" . j a s k a SMrt s * M 

M 
M 
id. 4 prem. 

Halle de lia d. 
M courait 
W j a « 
id. jal l 
Id i dera M . 
id. 4 prroi. . . . 

Sairitaeax d 47 3 * 
i d . c>uraol t 7 S i 
id joia 47 M 
id. juillet août 47 7» id. « . 50 

. . SaBaéa 
. F a n a a S a . c. 

. . M. jauj 

. . M. t de »ep 
- . M. juil-eoit 

. P a r t n t a » 

::' * r. 
. . ' U JUM-l .H 
. . D i r b l i j 

Blé» c o u r u t 
id Juie 

. . I d . i d e a 
1 M j a h ^ a a i 

. . Saisie caar .at 

. . 1 M jaia 

. . ! M. t «a i 

. . ) M. j 

I» M 
•t .. 
« M I S 

6» . . . . 
SI » . 
0 » . . 
61 il .. . 
S» . . . . 
«S . . . 
» S» f » 
« • S I M 
» • 7» . . 
« • T i . 
l u tu i s 

H N 
M SU SB 

7,849 b. 
5,058 » 
î,712 » 
1.138 » 
2,037 » 

414 » 

» » » » » 

de Montevideo 
d'Entre-Rios 
du Cap 
d Australie 
lavées et div. 

a 
» » » » 

21623 
2702 
1848 
735 

1,454 
319 

40,507 b. 28.681 b. 
Entre les séances, il a été traité de gré à 

gré, majeure partie en lots retirés aux enchè
res 2,367 balles laines. 

La position peu satisfaisante du commerce 
en général ne pouvait qu'influencer défavora
blement sur la marche d'une ven e aussi im-
poit iQie; surtout qu'à Londres venait de finir 
une vente de 22ft,9"6 balles et une autre série ; 
d'enchères d'environ 350,000 balles devant j 
suivre au mois de juin. 

Dans ces conditions les enchères s'ouvrirent 
le 2 mai avec peu d'animation, en présence 1 
d'un nombre moins giaud d'acheteurs que j 
d'ordinaire. 

Les pr.x établis au début, subirentquelques I 
fluctu uiuns durant ia tenue des ventes, et ' 
comparés aux cours des Enchères de lévrier , 
ils se rés iment eu bai-se de 20 à 25 cent, pour ; 
L s bennes laines de Bucnos-Ayres et de Mon 
tevileo et de 30 à 40 cent, poi.r les Ent e 

«idors ffflGMls 4e l i ôoorse 
22 mai . — 5 h. soir. 

Halle» de C o u . ea r.4. T* M Cerlllcat ue tortle IS TS H 
Id. a a u a a a a S I . , aélaaae «a l . i n k.d.s Xi » 75 
Id. aparaa s t 

Halle, de lia ea 1BU d. » • S i 
Id. eu toaaea M 7S 

S» l»»k.s«-«.10i lSd. u >* 
U. 1 |* i lUp. 5» 5» 
Id. kleac S oiap. SI I s . . . . 
Id . rv.uiie aorte 14 i . . 

Cacaoc t nu k. Para 171 
Calée loti t c a t . J m **» 

ta. aiiu iw 
id . Ccyna M l 
id .be i tc sane i e 3 . 

•d. dé ra f mené »» 9* . 
SalrHasiu r. Ire aie «7 13 
Fariaaas n . l » a d . 13 5* 

M. etaaénear «1 as 

«altl fis 
at» m 
ù a a t . a a l . ia» 
rramuè 170 
Caraaa, t s * , u 

C O D R t i D E S H U I L E S D I L I L L E D U 2 2 M A I 

C i l l é . 
p t . 

O B U l . b . r a a t 
— toaéee. 
Géméhue 
Gtaaaare 
Lia du o s , s 
l « l m « r 

l î t e u T t r e la» 1*0 «U. 

COURS DES s u c a s s ET DU 3/6 du 22 MAI 

Rios, et les secondai es et défectueuses de 
j B.-*jres et Montevideo. 

Londres, 22 m a i . — Chambra das i Une granle partie des laines exposées se 
Lords. — Lord Derby répondant an ! «imposait .le ces dernières qualité-. _ 

. _ , - , . _ . . . , j i - i _ „ « „<_ 7 ' Tour 1rs Montevideo la déprédation aurait 
comte de Granvil l3, déolara que c est é t é p l u f o r t o rf l e s d é t e„t4urs ne s'éuient après de s ér i en i e s réflexionp, que l'An- i décidés à retirer une grande quaitité de ces 

acquis u n e jjrai: l e réputation dans ce i gleterre a refusa son assent iment a u x lame-, plutôt que d'accepter les bas p-ix 
genre d'axploiU 1 n i U l U » 7 5 ' pan- \ proposi t ions dea troU puis sances — « y : - - - . - • .. 

I ron lesco irs de Londres. Les 735 balles thère lorsqu'il i >urnt, en 1850 . 
Auss i tôt qu'il put tenir un fusil, dit 

la Correspomlaiice Algérienne, 8 i - e l -
Moufok accoLt; „'na son père dans s e s 
c h a s s e s , et il a ut i pe ine douze ans 
lorsqu'il t u * ua première panthère . 

Nord. 
Il n ie que ce refus ait é t é mot ivé 

pareeque 1 Angleterre u'a pas pris part 
à la conférence de Berliu. Si l'Angle
terre avait pensé qu'une note c o m m e 

ni.Ti\u 

• v e r t lnd. S* ttoffr. 

— - r i n . 
— a t>«in, 1 t . , 1. 
Sacre • ' i 

- - i t r i * . 
|r« b e t u n w . dwr>. 
•» -- coanot l o f t 
- n » , *T- q dU. no 
— — eoarmnt loy4 
— HlwMf dUpop. — - 4 j a » T i e r 
— 4 d'été 
— — 4 «tara • 
— - _ t v r x h . 

CéMkWi Oflk. 

tes» 

é l e r -
De-

1 aaaoé 

.*. :: 

*se iom aosaentde ^couredet Snow-Vv 
qui obtinrent les prix de fr. 4.10 à 5.2' 
vaut qu lité et ton liiiouuemcnt. 

Les lainea d'Australie exposées à la • 
du 9 mai avaient attiré un grand concours 

Bons,- dé Paru du 9»Mai 4976. 
De x heure*. — La taible-se générale du 

marché des valeurs avaient donné un peu d': 

baisas s'était empressée par dea vantas réivaa 
réa» à jeter le désarroi" dana notre B o u r s e . ^ 

Fort heureusement, la pa> iqae a'est arsatésj 
samedi en clôture, car mou-surions euadjoui*-
d*hui à déplorer de nouvelles ruines, janaKa— 
paiement sur le Foncier. Beaucoup de porr. 
t urs de titres pris à l'improvisie sa)r caOs* 
valeur se sont peut-être un peu trojBl psasakjjaj, 
de réaliser. 

La situation est. d'a>rès desrurnitB iaté-
ressés des speculaseurs à la\etaisae» faian 
ment compromise ; il nous sera permis d êfl, 
douter. 

Le bilan donné à l'assemblée des actioaaaM-
res n'a pas caché le • chiffre d'engagaaaenta 
pris par la 8ociété ; nous trouvons dans abat 
étonnant, qu'il ait iallu viagt-cinq a trenta 
jours pour .s'ap»rcevoir de ce que renlermait 
de mauvais la situation donnée à ce momea*-
m. 

Les actions du Crédit foncier ont regagne 
55 fr. sur les cours 1 -s plus bas à 673. ^ 

Les chemins français sont très rechercaeéw 
aux prix de samedi. ^^ 

Lesobligations égvptiennes se maintieBaeaa 
au-de sus de 201 lr "à 205. 

Les actions du canal de Suez sont lourdes, à, 
725. 

Les délégations sont toujours aux enyirana 
de 602. 

La Rente italienne est a 72 05. 
L-a valeurs espagnols sont bien mieux ter-

nues. 
Le Nord d'Espagne se traite à 2^2, le Sara» 

gosse à 375, et le'Mobiher esjagrn.1 à 58V. 
Les obligations da Crédit fem-iar da Russie 

aoat très-fermes. 
Les obi gntions de nos grandes lignas da 

ch mia de fer suivent le mouvement de nos 
Hent.es. Il en est de même de celles de nos 
lignes secondaires. Les Chareates sont à 362 
ei les Orléans a Châlons à 24J . 

Les Lombard*, malgré tous les efforts faita 
pour les relever, sont à Ile*. 

Les achats des recettes ont été de 12,000 ea 
3 0/0 et 23.000 en 5 0/0. 

Trois heures. — La marche est très-ferme t 
le 3 0/0 finit à 6* c. et le 5 0/0 à 105.40. 

Le Foncier est revenu à 700. 
L e l i v r e ete-a* 

Maladiss abandonnées 
Leur guérison par une médication nouvelle 

et facile. — 25 années de succès. — On peut 
se traiter soi-même. — Broch :re in-8*, par 
le 1» «allaavon. — Prix : 1 fr. franco, par 
la poste, 1 fr. 20. — A. Delahave, libraire, 2g, 
place de l'Ecole-de-Médecine, 'Paris. 1042» 

"AVIS AUX FABRICANTS 
Le sieur F r a n r a l a l.aanaiaaa» a l'hon

neur d'informer MM. les fabricants qu'il vient 
de prendre un brevet d'invention pour un 
noiiveiu système de broches de grils à ourdir: 
.'œillet en fer est remplicé par un oeillet 
emroaillé innusable, ne se counant p«w parle 
pas^ige des fils comme les broches en fer em-
plovéè* jusau'àc* jour. 

Le sieur lioinaiaaux. se charge de la cons-
tructii n de nouveaux urils et de la réparation, 
à des prix t ès-modérés. 

S'a tresser, nour les renseignements, Orande-
Rue, 209, à Roubaix. 1126a 

,, - — a n ,— • T IIA J » 1 i a u a m a l "'oJe"1 autre un grano concours marche des valeurs avaient aonne un peu d a-
ce l le donl | i l s agit, eut é t é da nature a d'acheté îrs, et eu égard à la position actuelle ; nimation aux affaires, et la spéculation à la 

1-H.KIMT n E W E R t L — La 
VBEL PILON, de Paris, par une excellente 
combinaison, offre à tous son concours. 
Voir aux annonces?. 

R r f i K t r s t m i l e «a»»»4rspf»«a>»i 
— N'acceptez que nos boîtes en fer blanc, 

avec la marque de fabrique Bevalesaière 
Du Barri/, sur les étiquettes. 

e> | U T f a T n i l C rendue sans méda-
O A i l I L A l U U O cine, sans purges 
et sans frais, par la délicieuse farine de Santé 
dite : 

KKVALESCTtïRE 
l » » B t l R V , d e aLa>ndra>*> 

Trente ans d'un invariable succès, en com
battant les dyspepsies, gastrites, gastralgies-
claires, vents, aigreurs, acidités, pituites, nan, 
*ée~ renvois, vomissements, même en gros
sesse constipation, diarrhée, dyssenterie, 
;oliques. toux, asthme, étouffements, étourdis-
«eménts, oppression, congestion, névrose, ins 
.ommie. mélancolie, diabète, faiblesse, épui
sement, anémie, chlorose.tous désordres de la 
poitrine, gorge, haleine, voix, des bronche-
vessie, foie, reins, intestins, membrane, ma-
lueuse. cerveau et sang. C'est en outre, 

la nourriture par excellence qui, seule, réus
sit à éviter tous les accidents de l'enfance. 

85.000 cures, v compris celles de Madame 
,a Duchesse de Castlestuart, le doc de Plas-
kow. Madame la marquise de Bréhan, Lord 
Stuard de. Decies, voit d'Angleterre, H. la 
docteur-professeur Wurzer, etc etc. 

N» 63.47b : M. le curé Comparet, de dlx-
huit ans de dyspepsie, de gastralgie, de sauf 
fiances de l'estomac, des nerfs, faiblesse et 
-ueurs nocturnes. — N» 46.270 : M. Roberts, 
d'une consomption pulmonaire avec toux. 
«enaesisiBanli, constipation at surdité de 25 
années. — N» 46.210 : M. le docteur mét'ecfn 
Martin, d'une gastralgie et irritation d'esto
mac qui le faisait vomir 15 S 18 fois par jour 
pendant huit ans. — N» 46,218 : le colonel 
Watspn, de la goutte, névralgie et constipation 
opiniâtre. — N» 18,744 : le docteur médecin 
Shorland, d'une hydropsie et constipation. — 
N° 49,522: M. Baldwin. de l'épuisement la 
plus complet, paralysie de la tes-ie et das 
membres, par suite d'excès de jeunesse. 

Quatre fois plus nourrissante qne la viande, 
elle économise encore 50 fois son prix en 
médecines. En bottes : 1/4 kil., 2 fr. 2B: 
1/2 kil., 4 fr.; 1 kil.. 7 fr.; 6 Iril., S2 fr.; 12 
kil., 60 fr. — Les Biscuits de Revaleecièr*, 
en bottes, de 4, 7 et 60 francs. — La Reva-
lescière chocolatée, en bottes de 12 tasses, S 
fr. 25 c ; de 24 tasses, 4 fr.; de 48 tasses, 7 fr.; 
de 288 tasses, 32 fr.; de 576 tasses, 60 fr.; oa 
environ 10 c. la tasse.— Envoi contre bon de 
poste, les boites de 32 et 60 fr. fronça. — 
Dépôt à Roubaix chez MM. Goille, phar
macien Grand-Place ; Morelle-Bourgeois ; 
Desfontaines , épicier sur la plaça ; Léon 
Da.NJOu, pharmacien, rue de I'Hôtel-de-Ville 
à Tourcoing, et chas lea pharmaciens at 
épiciers. —Du Béjutr et G». Place Vendôme, 
26 k Par*«. 

TAMAR INDIEN 
GRILLON 

Fruit laxatif rafraîchissant contre 
C4»!»»»TI»"AXia>»i, Hémorroïdes, Migrai
nes. — Ph. 24, r. Grammont, Paris. — Botta 
2,50. Posta 2,75. — A Roubaix, DBSCHOOT, 
ph„ 26. Grande-Rue. 9 3 » 

ANTI-GOUTTEUX PRADEL 
— *»airelle aVoaeM ea «e — 

Succès certain. 2»,000 car » ciaatatle».)Gnéri, r 
Goutte. Rhumatismes, Paralysies. Asthme, 
Etouffements. Névralgies, faa* t» «pave *•fi. 

su PRADEL ssrWaai-^ip» 
tii'ati-'i vuritie U sang.—Envoi rr-poar l E 
PBAJDEL Ph'«. 31, r. a» *^-k>4sq*»ia, P a r ^ 

11'49 
Les F r è r e s M A H O v , Méderrn» des 

hôpitaux, traitent avec sucras certain, par 
correspondance, les Maladies A* ta /Vâsj'ét 
du ' "ir chevelu. Dartres, Eczéma, TtiémU, 
PeUtiiclas, Ch*U des ckeveuœ prénalttrée. 

6 0 0 , 0 0 0 fr. leur ont aie alloue* par 
les hôpitaux pour 4 S , 0 0 4 > nuariaons 
constatées. Seul cabinet médical ftndétttfStrS 

Pauriav « , I M I « d e » T a a a a a , ^ 

sign.it
Hent.es

